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VOUS CHERCHEZ UNE PORTE D‘ENTRÉE
AVEC DE LACLASSE?

183 Rue de Luxembourg, 8077 Bertrange
verkauf@luxurydoors.lu · Tel.: +352 72 72 12 880

www.pirnar.lu

Vous voulez concevoir votre porte d‘entrée avec quelque chose d‘unique ?

PIRNAR est unique au monde. PIRNAR apporte lumière et personnalité à votre
entrée. Faites confiance à la marque qui est en tête des classements mondiaux en
matière d‘architecture.

Depuis 2019, PIRNAR est représenté au Luxembourg avec un studio exclusif
– comme à Los Angeles, Séoul, Barcelone, Londres, Munich et Vienne.
Visitez-nous et plongez dans le monde de PIRNAR sur 150 m².

Notre studio est ouvert!
Mardi - Samedi 10 - 17 heures

L’indexation en ligne demire
Le patronat veut moderniser le panier de référence

épassé, inadapté, trop coûteux, l’indexation
des salaires est depuis quelques années la
bête noire du patronat luxembourgeois. La
crise actuelle permet peut-être de relancer

le débat, c’est ainsi que la Chambre de Commerce a pu-
blié hier une tribune pour demander un nouveau calcul
de l’indexation, plusmoderne cette fois.

La Chambre de Commerce estime ainsi que «le sys-
tème d’indexation automatique doit être revu afin
d’être cohérent avec ces volontés». Elle propose l’adop-
tion d’un «Panier durable» basé sur un indice des prix à
la consommation national «durable».

La promotion d’un développement socialement
équitable, économiquement viable et environnemen-
talement vivable fait partie des priorités du gouverne-
ment luxembourgeois. En matière de politique clima-
tique, le frein est mis sur le recours aux énergies fossi-
les et sur les exportations de carburant. Le tout en di-
minuant progressivement les écarts de prix avec les
pays voisins et en augmentant graduellement les taxes
sur lesproduits pétroliers. «Une telle stratégie, présen-
tée dans le projet de Plan National intégré en matière
d’Energie et de Climat (PNEC), doit permettre au
Luxembourg de respecter ses engagements climati-
ques nationaux et internationaux», rappelle la Cham-
bre de Commerce.

La double peine
En mai 2019, pour la toute première fois, le diesel est
devenu plus cher sur le sol grand-ducal qu’en Belgique,
pour les professionnels, suite à une augmentation des

D

accises. En Belgique, comme en France, en Italie ou en
Espagne, ces accises sur le diesel professionnel peu-
vent partiellement être remboursées par l’Etat. Au
Luxembourg, ce n’est pas le cas. Pour la Chambre de
Commerce, c’est la double peine: les entreprises ne
sont pas remboursées, et en plus elles doivent appli-
quer l’indexation des salaires.

Miser l’indexationsur lesprixpétroliers estuneaber-
ration pour la Chambre de Commerce qui estime «inco-
hérent de répercuter le renchérissement des énergies
fossiles sur les salaires, via le systèmed’indexationauto-
matique». L’indice des prix à la consommation national
soutient encore trop la consommation des énergies
comme le carburant, le mazout ou le gaz, puisque ces
produits représentent 5,1%dupanier actuel.

Alors que la Commission européenne prédit une
hausse implicite des prix de ces produits de 3%par an,
l’impact sur l’indice sera de fait important. Les bois-
sons alcoolisées et le tabac, comptant pour 3,33% du
panier actuel, ne fait pas de sens non plus dans un
contexte de politique de santé publique, ajoute l’insti-
tution patronale.

LaChambredeCommerceplaidedoncpourl’instaura-
tion d’un panier durable, sans énergies fossiles, ni alcool,
ni tabac, ni taxes introduites sous leprincipedupollueur-
payeur.Etpournepasoublier lesménagesauxrevenusles
plusmodestes, pour compenser la hausse induite du prix
des produits de chauffage, «une telle mesure devra être
accompagnée de compensations sociales, comme une
haussecibléede l’allocationdevie chère».w
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Lesprixpétroliersnedevraientplus êtrepris encomptedans lepaniermoyendecalcul de l’index Photo: Editpress/Alain Rischard

MADRID Die Corona-Pandemie
wird nach Einschätzung der Welt-
tourismusorganisation dieses Jahr
zu einem Einbruch des internatio-
nalen Reiseverkehrs um 60 bis 80
Prozent im Vergleich zu 2019 füh-
ren. Im ersten Quartal sei die Zahl
der Touristen wegen des Virus und
der damit verbundenen Reisebe-
schränkungen weltweit bereits um
22 Prozent zurückgegangen, teilte
die Organisation der VereintenNa-
tionen mit Sitz in Madrid am Don-
nerstag mit. Der internationale
Reiseverkehr habe in den ersten
dreiMonatendiesesJahresetwa67

Millionen weniger Touristen ver-
bucht, was Einbußen von 80 Milli-
arden US-Dollar (ca. 74 Mrd Euro)
bedeute. ImMärz sei ein Rückgang
von 57 Prozent registriert worden,
hieß es. „Die Welt steht vor einer
nie dagewesenen Gesundheits-
und Wirtschaftskrise“, erklärte
UNWTO-Generalsekretär Zurab
Pololikaschwili. Millionen Men-
schen liefen in der BrancheGefahr,
ihre Arbeitsplätze zu verlieren,
warnte er. DieUNWTOspricht von
der „schlimmsten Krise des Welt-
tourismus“ seit Beginn der Auf-
zeichnungen imJahr 1950. DPA

UN-Organisation: sehr schlechte
Aussichten für die Tourismusbranche

Einbruch um
bis zu 80 Prozent

Protest auf der „Grand’Place“ in Brüssel gegen das „Lockdown“ der
Gastronomie. Der Branche geht es furchtbar Foto: AFP


